
LE P~RIX COURANT

liarfaitemient compétentes, car Il .y a plus
de places qu'il n'en faudrait pour occuper
les, bons ouvriers penda,rt le jour. Même
des salaires très élevés réussiraient à
peine à réunir une équipe 'de nuit aussi
chpable qu'il le faudrait pour -obtenir 'e,;
nmeilleurs rèsu'lItats possiblei.

Une compagnie a e3sayé un jour de
mettre ses meilleurs ouvriers dans une
équip)e de nuit, en les remplaçant le jour

par les meilleurs qu'elle a pli se lîrocît-
rer. Mais l'essai fut abandonné parce
qu'il fut démortré que les bons ouvriers
ne produisAient pas la même qualité de
travail la nuit que le jour, ni la même
quantité, et que ceux qui les remp)la-
çaient pendait le jour n'étaient lias aussi
habiles; *ceptendant la compagnie a troui-
vý !plus avantageuxx de faire travailler de
cette mainière ses bons ouvriers que dé
confier le travail de nuit à dei mécani-
ciens moins habiles. Il fut -prouvé qni,_
le travail de l:'éiuipe de cutn'était
utile que pour la livraison~ de conmnmande,<
Imprévues. Si le contraire était vrai, si
on p)ouvait former deux équipes cample-
tes et -à peu près aussi efficaces l'une que
l'autre, alors le marché (les outils à. ma-
chines n'autrait pas à sonffrrir de retardi
dlans les livraisons. Mais mêmne avec un

personnel idéal de mécaniciens,. le profit
retiré du traval de nuit serait bien lut-
férieur A celui dtu travail <le jour.

AU SUJET DU CANADA

E:n ' 15. le C anada a produit ,)%
)Ili i o s (le Iîoissvaix dle (rii le toit-
le espèe.

I 'cs ferm îiers formîent les t rotis-

Les~ fer'miers du1 (Canada ont un ea-
putal jiroiluctr placé égal à' trois lois
k'elu1i de toutes les auttres eters~
r'éu ie s.

La valeur imoy' enne par' tête dles pro-
du its agrienles du ('naaest dle $77
au o tts- i ette valeur est <le $i;.2.

Soxat-trosmillions d'(r l e
terrain -ont ocpsaun ('anada, (font
lat moitié est. eni culture.

Qua t'-vi nt~sptpou r veut des cii!--
t ivaten rs canadiens sont propriétaires.

En 19(15. le ('anada a exporté pour
t rente ilnill ions, de dollairs -dle p)!o(liUt
agrriuoles et pour' soixante-t rois nuillions~

de pi-'ldlits a nimau-pesq el en t
millions en tout.

D)e .110 là9( S i905, l'ex port at ion de'ý
prduirsaricoles dît1 4 anada SeSi-Z éle-

vée -à $713,0OO.OO4).
En 1901, les capitauIx îlcsdans

l'agriculture aut Canadarcrstin
Une somme (le uin billion dle <lilai-s et
un 'tiers.

En 190-1 la Grande-Bretagnie a achie-
té au Canada 93 pour cent de soni

beurr;~e, !)il pouîr cent dle sont fromage,
99porii del sonl aoi ' 7<;oi pourmi

ilnt de< s-e volaille.
IDanms la imê'mle anniiée, le C'anada a

\endu il la G randle-BHretagnîe pour.$i-
000(,000i( de Iruîmîage, d ,P>(I) <e
lau rre. $1-2,000lt,000 ( - -b bacon -'.

.$lyuppaîde blé et $l(.0H,0,00 de
bétail1. ('<'s diverses 1 rdle ossé
levaient aux sommes sivantes : fro-

Iayl.$23-1,000.000 ;lbeurre, $1 Il1.-

lsî-t .' çl $ .u> ,0O blé.

i'aid'-rcageen 1901t, pour 7n
millions dle jîroiliiits b'e fermte. (1 'hP

OBHTENUES PROMPTEPMERR
Avez-vous une Ide ?-si oui, demandez le

Gluide de l'inventeur qui vnus sera envoyé gratis
par Marion & Nation, lngénleur&-Conseîil.
Bureaux: i difice N1ew York Li-te, Montréai,

i et 907 G Street, Washingbon, D.'~

Téléphone Est 2358

J. E. CHAMPAGNE
Expert Comptable et Auditeur

Organisation de Comnptabilité
d'après les meilleurs systèmes

290 rue St. André, - MONTREAL

I LO RMISDAS CON rANT. Entrepreneur.
Fltrier. 609 Berri. Phone Biell E. 1177.

sin Elft iHssurance Company
Of ganada

Bureau Pplncl£al, - MONTRÉAL
L'homme habile A prendre des amourances et

qui veut conduire son affaire d'une manière
strictement h'nnnéte et honorab'e, a une excel-
lente occatsion de le aire ditns rette Compagnie
IlProspère et, Progressive." Ferlvez att Surin-
tendant des Agences à 'Mont réal.

LJACQUES-CARTIER
64inpagnie d'Assurance Mutuelle

contre l'incendie.

Bureau: 118 St-Jacquas, Montreal
.Primes fixes et sy -stème mutuel.

Taux raisonnables, sécurité absolue.
Réclamations justifiées promptement

payées.

On Demande des Agents.

Arthur W ELWKtS J. Wilfrid MICHAUn

WILKS & MICHAUD
Comptables, A'ndtteurs, Commissaires pnour

toutes les ]Provinces
Règlement d'affaires de Faillites

211 ET 212 BÂITISSE BANQUE DES MARCHANDS
Téléphone Main 415 MKONTIRE&IL

LA CONSOMMATION MONDIALL, DU
PAPIER

là àevue Sciefftifirrpî'. i,
discussion reeente su r laiii-
tion du papier par les prlit.ii,
tion,'i(lit mnonde, (iliit qi
szonation ôtilit, le reflet (le
la ei vilisation, àcatI- dlu V.
enorîne dlu papier pari
('et te revue plac'e les Et ai:1 1 .
premier rang commne palvs pi-
de papier, avec une pulitui.
ie de 639,M34 tonnîes. 1 I*. 1'
vint enisuite, aveu 393,(X3 <<

l'Angleterre aveu '264,051
ta France avec l9942 ltn
triche ivec 14î,î1>6 tonni- il'1
avec 123,026 tonnes.

L'lne c-orporationa <riain

t ée v-oie la1 plus vaste <i

fahriet ion dle papier ait iiii'.

posi<1 e 31 fabriques où !9« w,.
fonctionnent 'niuleî'î
prsu autant (le nIacîtin lt--
lie et les 1>aYs-Bas réunis-. -,il:
tion am'<nîîeüllc ~~psecll
les falîriqtîes -\tîicm-

éaepresque (-elle de totiiii' 1. - - :
factures anlie.Souijtî

production. l'Al leinagm u-t
pays qui exporte le plus. (l- 1,;:
00bt tonines annuellermet l '.\ il-
vienît ensuite avec 49.210i ii.-

Etat-l isavec 1681 vi$ 1-'ti
a\er 13.0(9<> tonnes. L- -'''

des Etats-Unis vont r i

l'Amérique dlt Suid. niîai-ý ii-

naîla et en .11 s raie. 1aI.,
jtmoiluct on.lAgter .i

bteaucl<oup de papier; elle. vi
iH7.700 tonnes l'année l-î

Quaniit à1 la euînlsollltui;it 1441

papier. il est intéressaint i-
qitie les tt-Iistuiiniti
ratreslfi pys avec ui'<ii-'
annuîelle (le 3S.6 Ilivres plri,
bitanI -, viennent enisu îl 1t
34.3: l'Allemnagn ' 29(.98-!i

l'.<.uriete.19: 1l'lin
ere,1,1 lle. 0.'22 1.1

1.1. Pre's-que la mitié dui
briqué dans l'univers (1,t 4'iiii
liîiîiprie'i-.'. XîîIIrî 1toii

paplier sont absorbécs pa I.
et les 'i versesi 1 tsr'.
poîrtion prsIi é.g<tle es.t tr-
bureaux et lesz iole'. I.'
ptour eent. fournit lit d-îî1li
wnasge particulier.

C'EST UN FAIT ACQUIS 1
que dans la vie pratique des

les annonces Ingérées dans
journal de la partie, rapporter'

Faites un essai dans le "lPrixC
et vous serez satisfait.

,i res.

bon

-a ntI


